
La créature dans son
honneur premier 
Et dans son
épanouissement final, 
Telle qu’elle est sortie
de Dieu au matin 
De sa splendeur originale.
Intacte ineffablement
parce que vous êtes 
La Mère de Jésus Christ, 
Qui est la vérité entre vos bras
 et la seule espérance 
Et le seul fruit.

Parce que vous êtes la femme, 
L’Éden de l’ancienne
tendresse oubliée, 
Dont le regard trouve le cœur
tout à coup et fait jaillir 
Les larmes accumulées,

Parce qu’il est midi, 
Parce que nous sommes
en ce jour d’aujourd’hui, 
Parce que vous êtes là
pour toujours, 
Simplement parce que
vous êtes Marie, 
Simplement parce que vous existez,
Mère de Jésus Christ,
soyez remerciée !

Paul Claudel (1868-1955)

Il est midi. Je vois l’église 
ouverte. Il faut entrer. 
Mère de Jésus Christ,

je ne viens pas prier.
Je n’ai rien à offrir

et rien à demander. 
Je viens seulement,

Mère, pour vous regarder.

Vous regarder, pleurer de 
bonheur, savoir cela 
Que je suis votre fils
et que vous êtes là.

Rien que pour un moment 
pendant que tout s’arrête. 

Midi ! 
Être avec vous, Marie,

en ce lieu où vous êtes.

Ne rien dire, mais
seulement chanter 

Parce qu’on a le cœur
trop plein, 

Comme le merle
qui suit son idée 

En ces espèces de
couplets soudains.

Parce que vous êtes belle,
parce que vous êtes 

immaculée, 
La femme dans la Grâce

enfin restituée,

URGENCE CYCLONES À TANJOMOHA
En moins de 15 jours, les deux cyclones Batsiraï et Emnati ont dévasté 
l’ile déjà pauvre de Madagascar. Nos sœurs et frères malgaches de 
l’œuvre Tanjomoha, fondée par le père Vincent Carme et accompagnée 
par le père Émeric Amyot d’Inville, tous deux lazaristes, offrent 
divers services  à des jeunes malgaches handicapés, orphelins et à 
des malades adultes. Les villes voisines ont été englouties sous les 
eaux et leurs diverses plantations également.  Ce sont leurs cultures 

vivrières de bananes, d’avocats de papayers qui ont le 
plus souffert. Les caféiers n’ont pas été détruits, mais 
les grains de café sont tous tombés, compromettant la 
récolte de juin. La bambouseraie a été décimée. Merci de 

ce que vous pourrez faire pour les aider.
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Pour recevoir un reçu fiscal,
merci de nous le préciser.
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PRIONS avec le
pape François
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Prions pour que
les jeunes,
appelés à
une vie en
plénitude, 
découvrent en 
Marie l’écoute, la 
profondeur
du discernement,
le courage de la foi 
et le dévouement
au service.

Prions pour
les familles 
chrétiennes
du monde entier, 
afin qu’elles 
puissent vivre la 
gratuité de l’amour 
et la sainteté
dans leur vie 
quotidienne.

verser les dons à

Services des Missions Lazaristes
95 rue de Sèvres - 75006 PARIS

Mention au dos du chèque : 
Cyclones à Tanjomoha

Etablir le chèque à l’ordre de : 
« Œuvre du Bienheureux Perboyre »
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Il est midi. Je vois l’église 
ouverte. Il faut entrer. 
Mère de Jésus Christ,

je ne viens pas prier.
Je n’ai rien à offrir

et rien à demander. 
Je viens seulement,

Mère, pour vous regarder.

Vous regarder, pleurer de 
bonheur, savoir cela 
Que je suis votre fils
et que vous êtes là.

Rien que pour un moment 
pendant que tout s’arrête. 

Midi ! 
Être avec vous, Marie,

en ce lieu où vous êtes.

Ne rien dire, mais
seulement chanter 

Parce qu’on a le cœur
trop plein, 

Comme le merle
qui suit son idée 

En ces espèces de
couplets soudains.

Parce que vous êtes belle,
parce que vous êtes 

immaculée, 
La femme dans la Grâce

enfin restituée,

La créature dans son
honneur premier 
Et dans son
épanouissement final, 
Telle qu’elle est sortie
de Dieu au matin 
De sa splendeur originale.
Intacte ineffablement
parce que vous êtes 
La Mère de Jésus Christ, 
Qui est la vérité entre vos bras
 et la seule espérance 
Et le seul fruit.

Parce que vous êtes la femme, 
L’Éden de l’ancienne
tendresse oubliée, 
Dont le regard trouve le cœur
tout à coup et fait jaillir 
Les larmes accumulées,

Parce qu’il est midi, 
Parce que nous sommes
en ce jour d’aujourd’hui, 
Parce que vous êtes là
pour toujours, 
Simplement parce que
vous êtes Marie, 
Simplement parce que vous existez,
Mère de Jésus Christ,
soyez remerciée !

Paul Claudel (1868-1955)

Ce poème écrit après la guerre de 1914-1918 s’adresse à la Vierge Marie 
qui a sauvé la France pendant la Grande Guerre selon le poète
qui la remercie d’être intervenue « à l’heure où tout craquait ».

En cette période de pandémie, qu’il est bon d’entrer
dans son église intérieure  et de se tourner à nouveau

vers sa mère du Ciel en invoquant son secours bienveillant !


